COMPTE RENDU DE L’ATELIER N°1 « SEL ET IMPOT »

20 AOUT 2001 15H-17H

Animateur : Lionel MONTI

Distributeur de parole : Jean-Luc TARDIVEL 

Compte rendu : Christine, Francis, Lionel, Michelle

Mise en page : Manuel

40 participants au 2/3 masculin

L’intitulé volontairement provocateur dans le titre de l’atelier « le SEL et l’impôt » suscite de nombreuses réactions et la nécessité d’une redéfinition de cet intitulé .

Il s’agissait en fait de savoir s’il était utile ou non qu’un SEL consacre une partie de son activité à un projet extérieur.

On peut remplacer le terme « impôt » par «action solidaire envers la collectivité dans un esprit de réciprocité » ; par collectivité on entend l’environnement social du SEL qui peut être une mairie, un Conseil Général, une association.

Animé d’un esprit contestataire du système actuel*, des selistes d’Amiens réfléchissent en prenant l’initiative d’actions concrètes et constructives : 

les principes retenus par Sel’Optim  sont, qu’au même titre que les chantiers collectifs qu’ils organisent, les participants soient rémunérés à raison de 30 grains de l’heure et dédommagés de leurs frais d’essence à raison d’un grain du kilomètre ; ces grains proviendront du pot commun : le compte du SEL alimenté par les cotisations en grains, prélevées trimestriellement auprès de chaque adhérent.

Il ne s ‘agira pas de bénévolat de leur part et il conviendra de bien préciser cet aspect aux partenaires qui en bénéficieront lors de chaque action.

Le SEL profitant de son environnement, il se sent redevable d’une action de réciprocité.

Le SEL reste maître de la mise en œuvre de la proposition et fixe lui même la nature et la hauteur de cette contribution solidaire et volontaire. Son action est purement contractuelle et en permanence résiliable. A nous d’être vigilants pour que le SEL ne soit ni récupéré ni manipulé.

Le SEL étant une micro société expérimentale, cette action s’inscrit aussi dans l’élaboration de l’identité du mouvement des SEL.

Chaque SEL reste souverain et autonome, pour ça comme pour le reste ; aucune ingérence extérieure n’est acceptable.

Le projet a été contesté par une partie de l’auditoire de diverses manières :

· risque d’impôt supplémentaire et crainte que cela ne devienne obligatoire ;

· danger de pallier aux carences de l’Etat ;

· risque de prendre la place  de travailleurs salariés ;

· instrumentalisation du SEL par les services sociaux …

- Jean-Luc Tardivel interviendra ultérieurement et donnera une expérience vécue-

Le débat a atténué certaines de ces critiques par la clarification du projet ; en final, le projet du SEL d’Amiens a été compris et n’a pas soulevé d’objections incontournables, les arguments présentés seront pris en compte par Sel’Optim qui continuera sa réflexion  et tentera de mener à bien cette expérimentation.

Affaire à suivre donc…

Nous sommes des citoyens actifs, ne souhaitant pas laisser à l’Etat le monopole des initiatives.
Le SEL entend participer ainsi à l’autogestion de son environnement.
*sous entendu capitaliste

Pour plus de renseignements, n’hésitez pas à contacter :

Lionel MONTI

13 rue de Wiencourt

80170 GUILLAUCOURT

courriel : optim@nnx.com
